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RAPPORT DE L’ORGANE DE CONTRÔLE DE GESTION COMMUN 

Note de l’Organe de contrôle de gestion 

Résumé :  En application de son mandat, l’Organe de contrôle de gestion commun au Fonds de 
1992  et  au  Fonds  complémentaire  fait  rapport  sur  ses  travaux  à  chaque  session 
ordinaire  de  l’Assemblée  du  Fonds  de  1992  et  de  l’Assemblée  du  Fonds 
complémentaire.  Son rapport d’activités figure à l’annexe I. 

En outre, tous les trois ans, l’Assemblée du Fonds de 1992 et l’Assemblée du Fonds 
complémentaire  revoient  le  fonctionnement  de  l’Organe  de  contrôle  de  gestion 
commun  et  son  mandat  en  s’appuyant  sur  un  rapport  d’évaluation  établi  par 
le Président de l’Organe. Le rapport produit à ce titre figure à l’annexe II. 

Mesures à 
prendre :  

Assemblée du Fonds de 1992 et Assemblée du Fonds complémentaire 

a) Prendre note du rapport de l’Organe de contrôle de gestion figurant à l’annexe I 
et fournir les commentaires et instructions qu’elles jugeront appropriés ; 

b) prendre note du bilan triennal figurant à l’annexe II et fournir les commentaires 
et instructions qu’elles jugeront appropriés ; et 

c) prendre note de la recommandation de l’Organe de contrôle de gestion commun 
concernant  l’adoption  des  états financiers  pour  2022  (voir  annexe I, 
paragraphe 3.3.3). 

 Introduction 

 Conformément à son mandat, l’Organe de contrôle de gestion commun au Fonds de 1992 et au Fonds 
complémentaire soumet, lors de chaque session ordinaire des organes directeurs, un rapport sur ses 
activités depuis la session ordinaire précédente. En outre, tous les trois ans, l’Assemblée du Fonds de 
1992 et l’Assemblée du Fonds complémentaire revoient le fonctionnement de l’Organe de contrôle 
de  gestion  et  son mandat  en  s’appuyant  sur  un  rapport  d’évaluation  établi  par  le  Président  de 
l’Organe. 

 Le rapport de l’Organe de contrôle de gestion commun et le bilan de son fonctionnement figurent aux 
annexes I et II respectivement. 

 Mesures à prendre 

Assemblée du Fonds de 1992 et Assemblée du Fonds complémentaire 

L’Assemblée du Fonds de 1992 et l’Assemblée du Fonds complémentaire sont invitées à : 

a) Prendre note du rapport de  l’Organe de contrôle de gestion figurant à  l’annexe I et fournir  les 
commentaires et instructions qu’elles jugeront appropriés ; 



IOPC/NOV23/5/6 
‐ 2 ‐ 
 

 

b) prendre note du bilan triennal figurant à l’annexe II et fournir les commentaires et instructions 
qu’elles jugeront appropriés ; et 

c) prendre note de  la recommandation de  l’Organe de contrôle de gestion concernant  l’adoption 
des états financiers pour 2022 (voir annexe I, paragraphe 3.3.3). 

* * * 



ANNEXE I 
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RAPPORT DE L’ORGANE DE CONTRÔLE DE GESTION COMMUN 
POUR LA PÉRIODE ALLANT D’OCTOBRE 2022 À NOVEMBRE 2023 

 

 Introduction 

1.1 À sa session de décembre 2020, l’Assemblée du Fonds de 1992 a élu à l’Organe de contrôle de gestion 
commun six membres désignés par les États Membres pour un mandat de trois ans<1>. À sa session 
de novembre 2021,  l’Assemblée du Fonds de 1992 a nommé Mme Alison Baker nouvelle experte 
extérieure de l’Organe de contrôle de gestion pour un mandat initial de trois ans, du 1er janvier 2022 
au 31 décembre 2024. Les membres de l’Organe de contrôle de gestion sont les suivants : 

Mme Birgit Sølling Olsen (Danemark) (Présidente) 
M. Vatsalya Saxena (lnde) (Vice‐Président) 
M. Alfred Popp (Canada)  
M. Arnold Rondeau (France) 
M. Thomas F. Heinan (Îles Marshall) 
M. Hideo Osuga (Japon) 
Mme Alison Baker (experte extérieure) 

 
1.2 L’Organe de contrôle de gestion fonctionne sur la base d’un cycle annuel, qui comprend généralement 

trois  réunions. Pour  la période  couverte par  le présent  rapport,  les  réunions ont  eu  lieu  les 8  et 
9 décembre 2022, le 28 avril 2023 et le 16 juin 2023. Les réunions se sont déroulées conformément à 
un ordre du jour structuré et à un programme d’activités détaillé. L’Assistante exécutive du bureau de 
l’Administrateur fait office de secrétaire de l’Organe de contrôle de gestion. 

 Programme de travail d’activités de l’Organe de contrôle de gestion 

2.1 Lors de sa réunion inaugurale de janvier 2021, le septième Organe de contrôle de gestion a élaboré 
son  programme  d’activités  triennal  et  adopté  son  programme  de  travail.  L’Organe  a  continué  à 
travailler  conformément  au  programme.  Le  programme  de  travail  comprend  toutes  les  activités 
essentielles  et  permanentes  conformes  au  mandat  de  l’Organe  de  contrôle  de  gestion  et  est 
régulièrement mis à jour. Le programme de travail est soumis aux organes directeurs pour information 
et il figure à l’appendice I du présent rapport. 

2.2 L’Organe  de  contrôle  de  gestion  a  exécuté  son  programme  en  étroite  coopération  avec 
l’Administrateur  et  le  Secrétariat,  tout  en  restant  conscient  de  l’équilibre  requis  entre  les 
responsabilités de gestion du Secrétariat et son propre rôle de surveillance. Dans la conduite de son 
travail, il a également pris soin de ne pas grever inutilement les ressources du Secrétariat. 

2.3 Le programme d’activités de  l’Organe de  contrôle de gestion est axé  sur  six domaines principaux 
correspondant aux responsabilités qui lui sont confiées par son mandat<2> :  

a) vérifier l’adéquation et l’efficacité des systèmes financiers et de gestion des FIPOL ; 
b) analyser l’efficacité de la gestion des risques des FIPOL ; 
c) examiner les états financiers et les rapports des FIPOL ; 
d) favoriser la compréhension et l’efficacité de la fonction d’audit au sein des FIPOL ; 
e) gérer le processus de sélection du Commissaire aux comptes ; et 
f) entreprendre toute autre tâche ou activité demandée par les organes directeurs des FIPOL. 
 

 
<1>   Par souci de lisibilité, l’Organe de contrôle de gestion commun sera ci‐après dénommé l’Organe de contrôle 

de gestion. 
<2>   Pour le mandat de l’Organe de contrôle de gestion, voir l’appendice III. 
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 Comment l’Organe de contrôle de gestion a exécuté son programme d’activités 

3.1 Cette section traite du travail réalisé par l’Organe de contrôle de gestion depuis son dernier rapport 
annuel aux organes directeurs en octobre 2022, dans chacun des six grands domaines du programme 
d’activités indiqués au paragraphe 2.3 ci‐dessus. 

3.2 Vérifier l’adéquation et l’efficacité des systèmes financiers et de gestion des FIPOL 

3.2.1 L’Organe de contrôle de gestion s’est principalement acquitté de cette fonction centrale en examinant 
le  travail  du  Commissaire  aux  comptes  et  les  états  financiers  préparés  par  le  Secrétariat. 
Conformément à la pratique établie, l’Organe de contrôle de gestion a rencontré le Commissaire aux 
comptes pour examiner  le programme de  vérification des états  financiers 2022 des  FIPOL  lors de 
la réunion de décembre 2022. Le Commissaire aux comptes a effectué les travaux de planification à 
l’automne 2022, et  conclu  la vérification  intermédiaire en  janvier/février 2023.  Lors de  la  réunion 
d’avril 2023,  l’Organe de contrôle de gestion a examiné  le rapport d’achèvement de  la vérification 
finale des états financiers de 2022. L’Organe de contrôle de gestion a examiné  la suite donnée par 
l’Administrateur  et  les  mises  à  jour  que  celui‐ci  a  apportées  aux  recommandations  formulées 
par le Commissaire  aux  comptes  après  la  vérification  des  états  financiers  pour  2022.  Toutefois, 
l’Organe  a  noté  qu’aucune  recommandation  des  années  précédentes  ne  continuait  d’être  en 
application  et  qu’aucune  recommandation  n’avait  été  formulée  lors  de  la  vérification  des  états 
financiers de 2022. 

3.2.2 L’Organe de contrôle de gestion est conscient que le Commissaire aux comptes est seul responsable 
de  la  vérification  extérieure des  comptes  et de  l’opinion  d’audit.  Son mandat prévoit néanmoins 
qu’il « discute avec le Commissaire aux comptes de la nature et de l’étendue de chaque vérification 

à venir et qu’il fournisse des éléments pour l’élaboration du plan stratégique de vérification ».  

3.2.3 Dans  ce  sens,  l’approche  structurée  qui  sous‐tend  la  vérification  externe  des  comptes  des  FIPOL 
favorise  une  relation  de  travail  constructive  et  productive  avec  le  Commissaire  aux  comptes. 
Elle permet à l’Organe de contrôle de gestion de connaître la portée et l’orientation de la vérification, 
y compris  l’évaluation des domaines à haut  risque ainsi que  le calendrier prévu pour  les  rapports 
de vérification.  Traditionnellement,  l’Organe  de  contrôle  de  gestion  tient  également,  lors  de  ses 
réunions, des séances à huis clos avec le Commissaire aux comptes pour discuter de questions telles 
que  la  coopération  entre  le  Secrétariat  et  le  Commissaire  aux  comptes,  les  points  d’attention  et 
d’autres questions pertinentes. Lors de ces  réunions,  l’Organe de contrôle de gestion a noté avec 
satisfaction qu’il existait une bonne  relation de  travail entre  le  Secrétariat et  le Commissaire  aux 
comptes, et que  le Secrétariat avait fourni toutes  les  informations nécessaires à  la réalisation de  la 
vérification extérieure. 

3.2.4 L’Organe de contrôle de gestion a également noté avec une grande satisfaction que le Secrétariat s’est 
acquitté de ses tâches et a maintenu un haut niveau de qualité de son travail malgré des changements 
importants  au  sein  de  l’équipe  de  direction  et,  de  ce  fait,  des  postes  vacants  qui  n’ont  pas  été 
automatiquement pourvus. 

3.3 Analyser l’efficacité de la gestion des risques des FIPOL 

3.3.1 La  gestion  des  risques  est  une  responsabilité  essentielle  du  Secrétariat.  L’Organe  de  contrôle  de 
gestion est chargé, dans  le cadre de son mandat, de vérifier  l’efficacité des procédures suivies par 
les FIPOL pour la gestion des risques, et plus particulièrement des risques institutionnels, financiers et 
opérationnels. Son programme de travail prévoit diverses activités en rapport avec les procédures de 
gestion des risques des Fonds, ainsi que leurs systèmes de gestion et d’exploitation. 
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3.3.2 L’Organe de contrôle de gestion s’efforce d’observer en permanence la manière dont le Secrétariat 
fait  face aux  risques dans  sa gestion des opérations des FIPOL. C’est  le Secrétariat qui est  chargé 
d’identifier et de gérer les risques, mais il appartient à l’Organe de contrôle de gestion de vérifier que 
le cadre de gestion des risques adopté par le Secrétariat est adéquat et que les méthodes suivies pour 
assurer la qualité des contrôles internes sont efficaces. 

3.3.3 Dans  le  cadre  de  son mandat  concernant  la  gestion  des  risques,  le  sixième Organe  de  contrôle 
de gestion  a  présenté  son  document  sur  le  risque  associé  aux  assureurs  n’appartenant  pas  à 
l’International  Group  of  P&I  Associations  (assureurs  non  affiliés)  ainsi  que  ses  conclusions  et 
recommandations  lors  des  sessions  de  décembre 2020  des  organes  directeurs  des  FIPOL 
(document IOPC/NOV20/5/5/1). Conformément  au  compte  rendu des décisions de  cette  réunion, 
l’Organe de contrôle de gestion a recommandé que  le document sur  les assureurs non affiliés soit 
officiellement présenté au Secrétariat de  l’OMI  (document  IOPC/NOV20/11/2, paragraphe 5.5.21). 
Après une première discussion lors de la sa 108e session (document LEG 108/5), le Comité juridique 
de l’OMI a poursuivi ses délibérations sur ce point. Lors de sa 109e session, en mars 2022, le Comité, 
conscient  de  l’importance  du  sujet,  a  décidé  d’inclure  un  nouveau  résultat  lié  à  l’élaboration  de 
directives  pour  la  mise  en  œuvre  et  l’application  correctes  des  conventions  de  l’OMI  sur  la 
responsabilité et l’indemnisation dans son programme biennal 2022‐2023 (et ultérieurement dans son 
programme biennal 2024‐2025),  l’année d’achèvement visée étant 2024 (document LEG 109/16/1). 
Lors de sa 110e session en mars 2023,  le Comité  juridique a de nouveau abordé cette question et 
finalisé la rédaction de trois livrets d’information sur les conventions relatives à la responsabilité, dont 
la Convention de 1992 sur la responsabilité civile (CLC de 1992), et a en outre convenu de la création 
d’un groupe officiel de correspondance  intersessions chargé de  revoir  les Directives concernant  la 
reconnaissance des compagnies d’assurance, des fournisseurs de garantie financière et des P&I Clubs. 
L’Organe de  contrôle de  gestion  continuera de  suivre  le  traitement de  cette question  au  sein du 
Comité juridique de l’OMI. 

3.3.4 L’Organe de contrôle de gestion étudie également le programme des examens périodiques de type 
vérification  interne  demandés  par  l’Administrateur.  L’Organe  de  contrôle  de  gestion  a  examiné 
le programme  de  travail  prévu  pour  2021‐2022  lors  de  sa  réunion  de  juillet  2021  grâce  à  une 
présentation de Mazars LLP, le prestataire de services de vérification interne des Fonds. À la réunion 
de décembre 2022 de l’Organe de contrôle de gestion, le Secrétariat a informé l’Organe que l’examen 
annuel des risques pour 2022 avait été réalisé conformément au cadre de gestion des risques présenté 
par le Secrétariat lors de la réunion de l’Organe de juin 2020. L’Administrateur a également informé 
l’Organe de contrôle de gestion qu’il avait décidé de ne pas effectuer l’audit interne en 2023 en tenant 
dûment compte de la situation actuelle du Secrétariat, à savoir qu’il venait juste de commencer son 
mandat,  que  la  nouvelle  Administratrice  adjointe  venait  d’être  nommée  et  que  le  Service  de 
l’administration n’avait été créé qu’en 2022. Il a indiqué que le Secrétariat discuterait en interne des 
modalités de déroulement du nouvel audit interne et qu’il ferait part de ses avancées à l’Organe de 
contrôle de gestion lors d’une future réunion. 

3.3.5 À la réunion d’avril 2023, le Secrétariat a donné des informations actualisées à l’Organe de contrôle 
de gestion sur les contrôles financiers actuels des FIPOL. 

3.3.6 À  la  réunion  d’octobre  2019,  les  organes  directeurs  avaient  chargé  l’Administrateur  d’examiner 
d’autres moyens  d’inciter  les  États Membres  à  soumettre  leurs  rapports  sur  les  hydrocarbures 
donnant  lieu  à  contribution,  notamment  la  possibilité  de  facturer  les  contributaires  sur  la  base 
d’estimations  au  cas  où  aucun  rapport  n’aurait  été  soumis  (document  IOPC/OCT19, 
paragraphe 5.1.17).  Les  organes  directeurs  ont  été  informés  que  la  question  serait  examinée  par 
l’Organe de contrôle de gestion. Ces dernières années, l’Organe de contrôle de gestion a consacré un 
certain temps à l’examen de cette question, et notamment des possibilités juridiques offertes par les 
Conventions. Sur la base des avis juridiques fournis par M. Dan Sarooshi K.C., l’Organe de contrôle de 
gestion a noté avec satisfaction qu’il existe une base juridique solide en vertu des Conventions pour 
que  l’Assemblée  du  Fonds  de  1992  autorise  l’Administrateur  à  mettre  en  recouvrement  des 
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contributions sur la base des quantités estimées d’hydrocarbures reçues et que l’Administrateur a le 
pouvoir d’émettre de telles factures de manière rétroactive. À la réunion d’octobre 2022, les organes 
directeurs  ont  chargé  l’Administrateur  d’élaborer,  en  concertation  avec  l’Organe  de  contrôle  de 
gestion, un projet de résolution lui permettant d’émettre des factures aux contributaires sur la base 
d’estimations  au  cas  où  aucun  rapport  n’est  soumis.  Ils  l’ont  aussi  chargé  de  présenter  les 
modifications pertinentes des Règlements intérieurs à adopter et de présenter un document sur ce 
point  lors d’une future réunion des organes directeurs en 2023. L’Organe de contrôle de gestion a 
discuté d’un projet de résolution pour  le Fonds de 1992 et d’un projet de résolution pour  le Fonds 
complémentaire  ainsi  que  des  modifications  pertinentes  des  Règlements  intérieurs  lors  de  ses 
réunions  d’avril  et  de  juin  2023  et  soutient  les  projets  de  résolutions  et  les  propositions  de 
modification des Règlements intérieurs qui seront présentés aux organes directeurs pour décision à la 
réunion de novembre 2023. 

3.3.7 Le traitement des demandes d’indemnisation est la tâche la plus importante menée par le Secrétariat 
et a fait l’objet d’audits externes et internes. Conscient de l’importance de la tâche et de la nécessité 
d’en  avoir  une  bonne  compréhension,  l’Organe  de  contrôle  de  gestion  a  intégré  ce  point  à  son 
programme de travail. En décembre 2022, l’Organe de contrôle de gestion a tenu une session spéciale, 
en plus de sa réunion ordinaire, portant sur le processus de traitement des demandes d’indemnisation 
et dans le cadre de laquelle le Secrétariat a fourni des orientations et des informations importantes. 
L’Organe de contrôle de gestion a particulièrement apprécié cette session ayant permis d’améliorer 
les connaissances de ces membres, qui ont jugé cette session spéciale à la fois intéressante et utile. 
Lors de  sa  réunion  en  avril 2023,  le  Secrétariat  a donné des  informations  à  l’Organe  de  contrôle 
de gestion sur le traitement des demandes d’indemnisation de faible montant dans le cadre du sinistre 
du Hebei Spirit.  

3.3.8 Tout en reconnaissant que l’Organe consultatif sur les placements a un mandat distinct et différent 
du sien, l’Organe de contrôle de gestion a estimé particulièrement utile, pour l’exercice de son propre 
mandat, de bien comprendre les points de vue de l’Organe consultatif sur les placements concernant 
les  risques  financiers et  les  risques d’investissement,  ainsi que  sa démarche  concernant  le  risque 
de change et la politique de couverture et a bénéficié de recevoir les comptes rendus des réunions de 
l’Organe consultatif sur les placements et de se réunir avec celui‐ci.  

3.4 Examiner les états financiers et les rapports des FIPOL 

3.4.1 Lors de la réunion d’avril 2023, le Commissaire aux comptes a remis à l’Organe de contrôle de gestion 
le rapport d’achèvement de la vérification finale des états financiers de 2022 et le Secrétariat a soumis 
les projets d’états financiers du Fonds de 1992 et du Fonds complémentaire accompagné d’un rapport 
complet et détaillé sur les finances et les activités des Fonds. 

3.4.2 Comme  les  années  précédentes,  l’Organe  de  contrôle  de  gestion  s’est  appuyé  sur  la  vérification 
externe pour s’assurer dans une mesure raisonnable que les états financiers ne contenaient aucune 
anomalie significative, due à un acte frauduleux ou à une erreur. Dans son examen des états financiers 
des FIPOL  et  du  rapport,  l’Organe  de  contrôle  de  gestion  a  prêté  une  attention  particulière 
à l’exhaustivité  et  à  la  cohérence,  tout  en  tenant  compte  des  conclusions  et  des  observations 
du Commissaire aux comptes. 

3.4.3 Recommandation  aux  organes  directeurs :  ayant  examiné  les  états  financiers  de  2022  et  pris 
en considération les rapports et observations pertinents du Commissaire aux comptes, compte tenu 
également des garanties  fournies par  les  résultats de  la vérification externe,  l’Organe de  contrôle 
de gestion recommande que l’organe directeur compétent en la matière approuve les états financiers 
du Fonds de 1992 et du Fonds complémentaire pour l’exercice clos le 31 décembre 2022. 
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3.5 Favoriser la compréhension et l’efficacité de la fonction de vérification au sein des FIPOL 

3.5.1 En  application  de  son  mandat,  l’Organe  de  contrôle  de  gestion  favorise  la compréhension 
et l’efficacité de la fonction de vérification au sein des FIPOL. Il assume cette responsabilité essentielle 
par plusieurs moyens. 

3.5.2 Grâce  à  son  programme  d’activités  et  à  son  rapport  annuel  aux  organes  directeurs,  l’Organe 
de contrôle de gestion s’est efforcé d’expliciter la nature de ses activités et de ses interactions avec 
diverses  entités  (notamment  le  Secrétariat,  le  Commissaire  aux  comptes  et  l’Organe  consultatif 
commun sur les placements). 

3.5.3 Les réunions de l’Organe de contrôle de gestion, y compris les séances à huis clos avec le Commissaire 
aux comptes, constituent un forum pour discuter d’un  large éventail de questions en rapport avec 
le mandat  de  l’Organe.  À  ces  réunions  ouvertes  participent  l’Administrateur,  l’Administratrice 
adjointe, le Chef du Service de l’administration, la Responsable des finances et les représentants du 
Commissaire aux comptes. D’autres membres du Secrétariat sont invités lorsque des points de l’ordre 
du  jour  relèvent  de  leurs  responsabilités.  Grâce  à  ces  réunions,  l’Administrateur  tient  l’Organe 
de contrôle de  gestion pleinement  informé des  activités des  FIPOL,  y  compris des  faits nouveaux 
concernant les sinistres et des conclusions des réunions tenues entre les sessions. 

3.5.4 La participation périodique d’un ou de plusieurs Présidents des organes directeurs des  FIPOL aux 
réunions de l’Organe de contrôle de gestion contribue également à promouvoir une communication 
efficace. L’Organe de contrôle de gestion considère que la participation périodique aux sessions des 
organes  directeurs  est  un  élément  important  qui  garantit  son  efficacité  et  lui  permet  d’avoir 
une interaction et des discussions informelles avec les représentants des États Membres. Ces objectifs 
sont reflétés dans le Règlement intérieur du septième Organe de contrôle de gestion. Le Président de 
l’Organe de contrôle de gestion et l’expert extérieur assistent aux sessions des organes directeurs pour 
rendre compte des activités de l’Organe. Lorsque les sessions des organes directeurs se sont tenues à 
distance, il a également été possible que d’autres membres de l’Organe de contrôle de gestion suivent 
leurs délibérations.  Lorsqu’elles ne  sont pas  tenues  à distance,  d’autres membres de  l’Organe de 
contrôle de gestion peuvent également assister aux sessions des organes directeurs, que ce soit à la 
session  extraordinaire  qui  se  tient  normalement  en  avril,  ou  à  la  session  ordinaire  qui  se  tient 
normalement  en  octobre/novembre.  Ceci  permet  à l’Organe de contrôle  de  gestion  de  mieux 
comprendre les travaux des FIPOL et d’apprécier les points de vue et les positions des États Membres 
sur les questions et faits essentiels.  

3.5.5 Lors de la réunion de décembre 2022 de l’Organe de contrôle de gestion, l’Administrateur a évoqué 
les coûts liés à la participation aux réunions à Londres et proposé de modifier la procédure relative 
à la  participation  des  membres  de  l’Organe  de  contrôle  de  gestion  aux  réunions  des  organes 
directeurs. Par  conséquent,  les membres de  l’Organe de  contrôle de  gestion  assisteront  en  règle 
générale à une réunion des organes directeurs pendant chaque mandat de trois ans et feront usage 
du service de diffusion passive pour assister aux autres réunions. L’Administrateur a noté qu’à l’avenir, 
les  réunions  des  organes  directeurs  se  tiendraient  dans  un  format  hybride,  ce  qui  faciliterait 
la participation  des  membres  de  l’Organe.  Compte  tenu  des  répercussions  financières  et  des 
économies potentielles pour les Fonds, l’Organe de contrôle de gestion a convenu de cette proposition 
et les articles du Règlement intérieur de l’Organe portant sur la politique relative aux voyages ont été 
modifiés en conséquence.  

3.6 Gérer la procédure de sélection du Commissaire aux comptes 

3.6.1 Le renouvellement du mandat de BDO International LLP (BDO) en tant que Commissaire aux comptes 
couvrant les exercices financiers 2020‐2023 inclus, l’Organe de contrôle de gestion a, conformément 
à  son  mandat,  inscrit  à  son  programme  de  travail  la  sélection  du  Commissaire  aux  comptes. 
À leur réunion  d’octobre 2022,  les  organes  directeurs  ont  approuvé  la  reconduction  du  mandat 
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de BDO pour une durée de deux ans  (2024 et 2025),  tel que proposé par  l’Organe de contrôle de 
gestion  en  raison  de  circonstances  exceptionnelles.  Les  organes  directeurs  ont  aussi  approuvé  la 
modification de l’article 14.1 du Règlement financier du Fonds de 1992 et du Fonds complémentaire 
(document IOPC/OCT22/11/1,  paragraphe 6.3.23).  L’Organe  de  contrôle  de  gestion  a  consacré  un 
temps  important à  l’examen du processus de sélection d’un nouveau Commissaire aux comptes et 
présentera un document sur ce point lors des sessions de novembre 2023 des organes directeurs. 

3.6.2 En outre, le programme d’activités de l’Organe de contrôle de gestion prévoit que celui‐ci fera tous 
les  ans  une  déclaration  aux  organes  directeurs  sur  l’efficacité  de  la  relation  avec  le  Commissaire 
aux comptes.  Dans son examen  de  l’efficacité  de  la  relation  entre  le  Commissaire  aux  comptes 
et les FIPOL, l’Organe de contrôle de gestion tient compte des éléments suivants : 

a) l’efficacité de la relation de travail avec l’Organe de contrôle de gestion et le Secrétariat 
des FIPOL ; 

b) l’efficacité du processus de vérification et de l’évaluation des principaux risques ;   

c) la qualité de l’examen des états financiers ;   

d) la communication des questions essentielles entre les parties ; et   

e) l’indépendance et le rapport qualité‐prix du Commissaire aux comptes.   

3.6.3 La déclaration annuelle de l’Organe de contrôle de gestion concernant l’efficacité de la relation entre 
le Commissaire aux comptes et les FIPOL figure à l’appendice III. 

3.7 Entreprendre toute autre tâche ou activité demandée par les organes directeurs des FIPOL 

3.7.1 Le mandat de  l’Organe de contrôle de gestion prévoit que celui‐ci entreprendra  toute autre  tâche 
ou activité demandée par les organes directeurs des FIPOL (voir les paragraphes 3.2.3 et 3.2.6). 

3.7.2 L’Organe  de  contrôle  de  gestion  estime  que  l’efficacité  du  système  de  contrôle  interne  appliqué 
par le Secrétariat, en matière de  rapports  financiers, de procédures opérationnelles et de  gestion 
des risques,  est d’une  importance  critique pour  la  viabilité et  la  véracité  à  long  terme des  FIPOL. 
En outre, le travail du Commissaire aux comptes permet de veiller à ce que les opérations des FIPOL 
soient conformes aux normes et procédures reconnues. 

3.7.3 L’Organe de contrôle de gestion continue de se féliciter de ce que l’Administrateur partage son point 
de vue et organise la gestion des FIPOL dans ce sens. 

 Auto‐évaluation et meilleures pratiques 

4.1 Tous les trois ans, l’Organe de contrôle de gestion évalue son fonctionnement ; le rapport d’évaluation 
ainsi  produit  est  joint  au  présent  rapport  en  tant  qu’annexe II.  L’Organe  de  contrôle  de  gestion 
a procédé à une auto‐évaluation  structurée de  ses  résultats, assortie d’observations à  fournir par 
chaque membre de l’Organe et récapitulées aux fins d’évaluation par sa Présidente. Les Présidents de 
l’Assemblée du Fonds de 1992 et de l’Assemblée du Fonds complémentaire, ainsi que l’Administrateur 
au nom du Secrétariat, ont également été invités à fournir des observations.  

Pour l’auto‐évaluation, les critères suivants ont été retenus :  

i) Qualité de  la  compréhension : des principales activités et des grands  risques, du  cadre de 

gestion  des  risques  des  Fonds,  des modalités  de mise  en œuvre  de  la  gouvernance,  des 

principales questions financières, etc. ;  

ii) Relations :  qualité  des  échanges  avec  les  commissaires  aux  comptes,  le  Secrétariat  et  les 

organes directeurs, efficacité du Président de l’Organe de contrôle de gestion, etc. ; 
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iii) Processus : accent mis sur les questions pertinentes, mandat, fixation et contenu de l’ordre du

jour, informations fournies aux membres, choix des participants et invités, rigueur des débats,

accès à des experts, etc. ; et

iv) Meilleures  pratiques :  étude  et  adaptation  des  meilleures  pratiques  des  comités  de

vérification.

4.2 

4.3 

4.4 

5 

Les résultats de l’examen montrent que la prise en compte des meilleures pratiques devrait rester un 
point d’attention étant donné que ces pratiques continuent d’évoluer, même si les principes de base 
sont  restés  inchangés  depuis  plusieurs  années.  Il  ne  semble  pas  que  la  manière  dont  les  organes  
directeurs ont institué l’Organe de contrôle de gestion et défini ses fonctions, pas plus que la manière 
dont  l’Organe de contrôle de gestion s’acquitte de ses responsabilités, s’écartent sensiblement des 
meilleures pratiques.  

Le fonctionnement de  l’Organe de contrôle de gestion dépend des tâches qui  lui sont confiées par 
les organes directeurs, ainsi que de la coopération avec le Secrétariat, avec les Présidents des organes 
directeurs et avec le Commissaire aux comptes. La coopération avec le Secrétariat a été excellente et 
le Secrétariat a aidé l’Organe de contrôle de gestion dans ses travaux, notamment en lui fournissant 
des informations détaillées non seulement sur la gestion et les questions financières, mais aussi sur 
les processus fondamentaux des FIPOL tels que le traitement des demandes d’indemnisation, ce qui a 
donné à l’Organe des informations utiles sur la gestion de ce processus. Les Présidents des organes 
directeurs, par leur participation, ont aussi donné un précieux éclairage sur les résultats attendus de 
la  part  de  l’Organe  de  contrôle  de  gestion.  L’aide  fournie  par  le  Commissaire  aux  comptes  et  la  
coopération dont il a fait preuve ont également été essentielles à l’examen du rapport de vérification.  

Les différentes connaissances des membres de l’Organe de contrôle de gestion, ainsi que l’expertise 
financière apportée  par  l’experte extérieure et  les  différentes expertises  des autres  membres, ont  
largement contribué au fonctionnement et aux résultats de l’Organe. Il ressort aussi de l’examen qu’il 
n’est pas nécessaire de modifier le mandat de l’Organe de contrôle de gestion. L’Organe de contrôle 
de  gestion  estime  très  utile  d’avoir  inclus  dans  ses  tâches  non  seulement  le  contrôle  d’aspects  
traditionnels tels que les rapports financiers, le rapport du Commissaire aux comptes et la gestion des 
risques, mais aussi l’examen d’autres points lorsqu’il a été nécessaire de trouver de nouvelles solutions 
pour  les  FIPOL,  par  exemple  des  moyens  de  limiter  les  risques  financiers  pour  les  Fonds  en  cas  
d’assurance fournie par des assureurs non affiliés ou encore de limiter les pertes potentielles pour les 
Fonds par  la  facturation des contributaires sur  la base d’estimations de quantités d’hydrocarbures 
reçues,  au  cas  où  ils  n’avaient  pas  soumis  de  rapports  sur  les  hydrocarbures,  en  violation  des  
Conventions. Cette démarche a permis aux organes directeurs de recourir à l’expertise de l’Organe de 
contrôle de gestion et à l’Organe d’apporter une aide complémentaire aux organes directeurs. 

Conclusion 

En conclusion, je tiens à remercier mes collègues de l’Organe de contrôle de gestion pour le dur labeur 
accompli  au  cours  de  l’année  écoulée,  ainsi  que  tous  les  membres  du  Secrétariat  pour  l’aide  
considérable qu’ils nous ont apportée dans l’accomplissement de nos responsabilités et les Présidents 
des  organes  directeurs  qui  ont  assisté  à  nos  réunions  ou  contribué  par  leurs  sages  conseils  
à nos délibérations.   

Birgit Sølling Olsen  
Présidente de l’Organe de contrôle de gestion commun  
Le 25 août 2023 

* * *
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EXAMEN DU FONCTIONNEMENT DU SEPTIÈME ORGANE DE CONTRÔLE DE GESTION 

 
  

1 Introduction 
 
1.1 Chaque année, le Président de l’Organe de contrôle de gestion est tenu de rendre compte des activités 

de l’Organe lors des sessions ordinaires des organes directeurs et, de plus : 
 

« Tous  les trois ans,  l’Assemblée du Fonds de 1992 et  l’Assemblée du Fonds complémentaire 
revoient le fonctionnement de l’Organe de contrôle de gestion et son mandat en s’appuyant sur 
un rapport d’évaluation établi par le Président de l’Organe » (paragraphe 7 du document relatif 
à la composition et au mandat de l’Organe de contrôle de gestion reproduit à l’appendice II). 

 
2 Approche 

 
2.1 Bien  que  la  responsabilité  principale  en  incombe  au  Président,  une  évaluation  plus  globale  des 

résultats est conforme aux meilleures pratiques des conseils d’administration et comités d’audit et 
comprend un processus d’auto‐évaluation, ainsi que des contributions de parties ou acteurs concernés 
(p. ex. le Secrétariat et les Présidents de l’Assemblée du Fonds de 1992 et de l’Assemblée du Fonds 
complémentaire). La comparaison avec d’autres organisations similaires peut être un autre outil, bien 
qu’il nécessite souvent un recours à des consultants non prévu au budget, ce qui n’a toutefois pas été 
jugé nécessaire par les organes directeurs lorsque la question a été posée par de précédents Organes 
de contrôle de gestion. 
 

2.2 Le processus adopté a été similaire à celui retenu par le sixième Organe de contrôle de gestion, à savoir 
la conduite d’une auto‐évaluation structurée de ses résultats, assortie d’observations à  fournir par 
chaque membre de l’Organe, qui sont ensuite rassemblées et récapitulées aux fins d’évaluation par sa 
Présidente. 
 

2.3 Pour l’auto‐évaluation, les critères suivants ont été retenus : 
 

 Qualité de  la  compréhension : des principales activités et des grands  risques, du  cadre de 
gestion  des  risques  des  Fonds,  des modalités  de mise  en œuvre  de  la  gouvernance,  des 
principales questions financières, etc. 

 Relations :  qualité  des  échanges  avec  le  Commissaire  aux  comptes,  le  Secrétariat  et  les 
organes directeurs, efficacité de la Présidente de l’Organe de contrôle de gestion, etc. 

 Processus : accent mis sur  les questions pertinentes, mandat, fixation et contenu de  l’ordre 
du  jour,  informations  fournies aux membres,  choix des participants et  invités,  rigueur des 
débats, accès à des experts, etc. 

 Meilleures pratiques : étude et adaptation des meilleures pratiques des comités d’audit 
 

2.4 Des observations ont été demandées quant à  l’évaluation des activités de  l’Organe de contrôle de 
gestion au regard de son mandat et l’apport de son travail aux FIPOL par référence : 

 
 au mandat de l’Organe de contrôle de gestion ;  

 au  plan  de  travail  de  l’Organe  de  contrôle  de  gestion  pendant  la  période  de  trois ans 
(tel qu’il figure dans les documents fournis pour les réunions de l’Organe) ;  

 aux critères de mesure utilisés précédemment (présentés à l’appendice IV) ; et  

 à toute autre observation jugée adéquate compte tenu des circonstances.  
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2.5 Des observations ont également été demandées sous  la forme d’un questionnaire de gouvernance 
d’entreprise ; les résultats en sont présentés à l’appendice IV. 

3 Auto‐évaluation 

Des  réponses  ont  été  reçues  de  tous  les membres  du  septième Organe  de  contrôle  de  gestion ; 
d’autres  commentaires  ont  été  obtenus  du  Secrétariat,  par  l’Administrateur,  l’Administratrice 
adjointe, la Responsable des finances et le Chef du Service de l’administration, ainsi que de la part du 
Président de l’Assemblée du Fonds de 1992, M. Antonio Bandini, et du Président de l’Assemblée du 
Fonds complémentaire, M. François Marier. Les observations, qui sont résumées ci‐dessous sans être 
attribuées à une personne en particulier, ont été regroupées selon la grille présentée dans la demande 
d’observations. 

1. Compréhension :  
 Bonne  compréhension  des  questions  financières  en  général,  avec  l’aide  des  rapports  du 

Commissaire aux comptes ; 

 Le mandat de l’Organe de contrôle de gestion reste adapté à son objet ; 

 Les rapports de l’expert extérieur aident à la compréhension des états financiers ; 

 Des  séances d’approfondissement ont enrichi  la compréhension des grands processus des 
Fonds,  et  en  particulier  l’examen  du  processus  de  demande  d’indemnisation  réalisé  en 
décembre 2022, puis l’examen des demandes d’indemnisation de faible montant en avril 2023 ; et 

 Le mandat d’audit interne devra être revisité par le huitième Organe de contrôle de gestion, 
qui devra peut‐être procéder à des examens des contrôles internes. 

2. Relations :  
 Excellents échanges avec  le Commissaire aux comptes et prise en compte des contraintes 

liées à la pandémie de COVID‐19 pour conduire virtuellement le processus de vérification ; 

 La  qualité  des  relations  avec  le  Secrétariat  reste  bonne  et  d’un  grand  soutien  dans  une 
période de changements considérables ; 

 Échanges  réguliers  avec  l’Organe  consultatif  commun  sur  les  placements,  en  faut‐il 
davantage ? 

 Communication  avec  les  organes  directeurs  facilitée  par  la  présence  des  Présidents  aux 
réunions de l’Organe de contrôle de gestion ; et  

 La Présidente de l’Organe de contrôle de gestion a été jugée efficace dans ses fonctions. 
  

3. Processus :  
 Des  séances d’approfondissement ont enrichi  la compréhension des grands processus des 

Fonds,  et  en  particulier  le  processus  de  demande  d’indemnisation  –  élaborer  un  plan  de 
séances d’approfondissement pour le huitième Organe de contrôle de gestion ? ; 

 Le mandat et la fixation de l’ordre du jour restent adaptés à l’objectif ; 

 Informations  de  bonne  qualité  fournies  par  le  Secrétariat  aux membres,  sur  le  plan  du 
contenu comme des délais ; 

 Procès‐verbaux d’excellente qualité et détaillés qui sont d’une grande utilité ; 

 Nombre suffisant de réunions et disponibilité suffisante des membres ; 

 Qualité du débat sur  les grands enjeux et consensus bâti par  la Présidente avec  l’appui de 
l’Administrateur ; 

 Excellent accès à des conseils d’experts/indépendants ; et 

 Procédure d’intégration des nouveaux membres utile. 
  



IOPC/NOV23/5/6, annexe II, page 3 

4. Meilleures pratiques :  
 Le mandat  de  l’Organe de  contrôle  de gestion  reste adéquat par  rapport  aux meilleures 

pratiques des comités d’audit et aux exigences de gouvernance ; et  

 Faudrait‐il procéder à une comparaison avec d’autres organisations intergouvernementales ? 
 

5. Autres  
 L’Organe de contrôle de gestion a su  traverser  la pandémie et s’acquitter de son mandat 

malgré l’absence de réunions en présentiel ;  

 L’Organe de  contrôle de gestion a accompagné  le  Secrétariat au  cours d’une période de 
changements  considérables  et  a  apprécié  l’excellente  qualité  de  son  travail  en  dépit  de  ces 
changements importants ;  

 Envisager un examen plus détaillé des procédures de lancement d’alerte. 
 
4 Résumé de l’auto‐évaluation  

4.1 De manière  générale,  l’Organe  de  contrôle  de  gestion  dispose  d’une  bonne  compréhension  des 
systèmes de contrôle  interne et de gestion des risques.  Il est également ressorti de  l’évaluation  la 
nécessité d’un examen plus approfondi des principaux  risques  (« séances d’approfondissement »), 
y compris au moyen d’examens de l’audit interne et de présentations par des membres du Secrétariat. 
L’intégration des nouveaux membres a été saluée, et il est pris acte du fait que la compréhension des 
membres de  l’Organe de contrôle de gestion est mixte en raison de la diversité des expériences, et 
que la période d’intégration et les séances d’approfondissements en continu permettent aux membres 
de contribuer. 

4.2 La relation entre l’Organe de contrôle de gestion, le Secrétariat et le Commissaire aux comptes a été 
jugée excellente, transparente et constructive. Le fait d’inviter les Présidents de l’Assemblée du Fonds 
de 1992 et de l’Assemblée du Fonds complémentaire aux réunions de l’Organe de contrôle de gestion 
est également considéré comme un moyen d’améliorer la communication avec les organes directeurs. 

4.3 De manière générale, les membres de l’Organe de contrôle de gestion ont une bonne compréhension 
des activités des Fonds en raison de l’étendue de leur expérience, qui leur permet d’avoir une vision 
globale des risques rencontrés par  les Organisations et d’apporter une contribution appropriée aux 
organes directeurs. Chaque membre de l’Organe de contrôle de gestion actuel possède une grande 
diversité d’expériences et d’expertise dans des domaines tels que l’administration maritime, le secteur 
maritime, les organisations internationales ou le droit international. 

4.4 Le septième Organe de contrôle de gestion a traversé la pandémie mondiale et, de ce fait, relevé le 
défi  d’assurer  sa mission  de  contrôle  pendant  une  longue  période  de  travail  à  distance,  tout  en 
assurant l’efficacité du cadre de contrôle interne et l’exécution de la vérification extérieure annuelle 
des comptes. 

4.5 Grâce à sa composition actuelle, le septième Organe de contrôle de gestion a été en mesure de tenir 
des débats constructifs lors de ses réunions. Le résultat de ces activités a été très précieux lorsqu’il 
s’est  agi  de  proposer  des  mesures  concernant  les  problèmes  se  posant,  d’effectuer  un  travail 
considérable  s’agissant de  la  facturation des contributaires n’ayant pas soumis de  rapports sur  les 
hydrocarbures et d’assurer le suivi permanent des assureurs non affiliés. 

4.6 La Présidente estime que  le  septième Organe de  contrôle de gestion a pu  s’acquitter de  tous  les 
éléments de son mandat grâce à l’éventail actuel de compétences et à la contribution et au soutien 
de  l’expert extérieur, dont  le  rôle demeure essentiel pour  le bon  fonctionnement de  l’Organe de 
contrôle de gestion. 
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4.7 La Présidente de l’Organe de contrôle de gestion adresse ses sincères remerciements aux membres 
du  septième Organe  de  contrôle  de  gestion  et  aux  autres  parties  intéressées  qui  ont  collaboré  à 
l’auto‐évaluation  et  elle  espère  que  le  fonctionnement  de  l’Organe  s’améliora  grâce  à  ces 
commentaires et à l’aide apportée par les organes directeurs des FIPOL. 
 

5 Examen des meilleures pratiques du septième Organe sur  la base des « codes de  la gouvernance 
d’entreprise » 
 

5.1 L’une des fonctions de l’expert extérieur de l’Organe de contrôle de gestion des FIPOL consiste à suivre 
l’évolution de la gouvernance des entreprises à l’échelle mondiale et de formuler des conseils au sujet 
de la meilleure pratique dans la mesure où elle influe sur le mandat de l’Organe de contrôle de gestion 
et son fonctionnement. L’experte extérieure a procédé à un examen, car les codes de la gouvernance 
d’entreprise  ont  encore  subi  de  nouvelles  révisions  depuis  le  précédent  examen mené  en  2015. 
Le Code britannique de la gouvernance d’entreprise a été révisé en 2012, 2014, 2016 et 2018, et un 
projet révisé a été publié en juin 2023. 

5.2 Compte  tenu  des  propositions  de  modifications  du  Code  de  la  gouvernance  d’entreprise, 
et notamment  des  normes  minimales  applicables  aux  comités  d’audit,  l’experte  extérieure  a 
également  fourni des commentaires à  l’Organe de contrôle de gestion  sur  les axes d’amélioration 
futurs des normes de gouvernance. 
 

6 Résultats de l’examen 

 
6.1 L’évaluation de l’Organe de contrôle de gestion des FIPOL a pris en compte la nature particulière de 

l’Organisation et sa structure pour  la comparer avec  les personnes morales et  les organisations du 
secteur public susceptibles d’avoir des comités d’audit.  
 

6.2 Le présent examen montre que la prise en compte des meilleures pratiques devrait rester un centre 
d’attention étant donné que ces pratiques continuent d’évoluer, même si les principes de base sont 
restés inchangés depuis un certain nombre d’années. Pour ce qui est de l’examen, il ne semble pas 
que la manière dont les organes directeurs ont institué l’Organe de contrôle de gestion et défini ses 
fonctions,  pas  plus  que  la  manière  dont  l’Organe  s’acquitte  de  ses  responsabilités,  s’écartent 
sensiblement de la meilleure pratique. 
 

7 Conclusion générale 
 
Dans l’attente des observations finales requises de la part des parties intéressées, l’auto‐évaluation a 
conclu que l’Organe de contrôle de gestion s’est correctement acquitté de ses obligations et que son 
mandat  est  adéquat  par  comparaison  avec  les  meilleures  pratiques  en  matière  d’exigences  de 
gouvernance d’entreprise, en particulier s’agissant de la relation avec le Commissaire aux comptes et 
du contrôle de celui‐ci. À  la réunion de  juin 2023 de  l’Organe de contrôle de gestion,  les membres 
n’ont  ajouté  aucun  point  supplémentaire  à  souligner  dans  le  rapport  de  la  Présidente  ou  à 
l’appendice IV.  
 
 

* * * 
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Programme de travail de l’Organe de contrôle de gestion de 2020 à 2023 

Juin 2023 

 

1  Contribution de l’Organe de contrôle de gestion au cycle externe  Responsable(s) 

1.1 

Examen de l’Organe de contrôle de gestion du 
rapport de planification du Commissaire aux 
comptes/contribution à la stratégie de 
vérification 

Annuellement 
Réunion de décembre de 
l’Organe de contrôle de 

gestion 

Activité 
centrale 

Tous les 
membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

1.2  
Examen/commentaire de l’Organe de contrôle 
de gestion concernant le rapport intérimaire du 
Commissaire aux comptes  

Annuellement 

Réunion de décembre ou 
d’avril de l’Organe de 
contrôle de gestion 

 

Activité 
centrale 

Tous les 
membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

1.3 
Examen/commentaire du rapport détaillé et 
des recommandations du Commissaire aux 
comptes 

Annuellement 

Réunion d’avril de l’Organe 
de contrôle de gestion 

Activité 
centrale 

Tous les 
membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

1.4 
Observation de la suite donnée par 
l’Administrateur aux recommandations du 
Commissaire aux comptes 

Annuellement 

Examen aux réunions d’avril 
et de juin de l’Organe de 

contrôle de gestion 

Activité 
centrale 

Tous les 
membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

2 
Activités de l’Organe de contrôle de gestion liées à l’adéquation et à l’efficacité des systèmes 
financiers et de gestion des Organisations 

Responsable(s) 

2.1 
Examen du processus de gestion des risques, 
des procédures/systèmes opérationnels et des 
contrôles internes 

En permanence 
Activité 
centrale 

Tous les 
membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

2.2  Examen du registre des principaux risques 

Annuellement 

Réunion de décembre de 
l’Organe de contrôle de 

gestion 

Activité 
centrale 

Tous les 
membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

2.3 

Contribution de l’Organe de contrôle de gestion 
à l’examen effectué par le Secrétariat du 
processus de gestion, de l’identification des 
risques et des stratégies d’atténuation  

Réunions de l’Organe de 
contrôle de gestion tout au 

long de l’année 

Activité 
occasionnelle 

Indications du 
Secrétariat 

 

Expert 
extérieur/Tous 
les membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 
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2.4 
Assureurs n’appartenant pas à 
l’International Club 

1) L’Organe de contrôle de 
gestion a présenté un 
rapport intérimaire aux 
organes directeurs 
en octobre 2018 

2) L’Organe a fait connaître 
son point de vue aux 
organes directeurs en 
octobre 2019 

3) L’Organe a présenté ses 
recommandations aux 
organes directeurs en 
décembre 2020 

4) Document adressé à 
l’Organisation maritime 
internationale (OMI). 
Le Comité juridique de 
l’OMI a décidé d’élaborer 
des directives pour la 
mise en œuvre et 
l’application correctes des 
conventions de l’OMI sur 
la responsabilité et 
l’indemnisation, l’année 
d’achèvement prévue 
étant 2024. L’Organe suit 
les délibérations à l’OMI 

Activité 
occasionnelle 

Tâche 
préliminaire 
achevée.  

Autres travaux à 
définir 

2.5 
Examen par l’Organe de contrôle de gestion du 
programme de vérification interne prévu et des 
rapports connexes une fois la tâche achevée 

Réunions de l’Organe de 
contrôle de gestion tout au 
long de l’année selon que 

de besoin 

Activité 
centrale 

Tous les 
membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

2.6 
Facturation des contributaires qui n’ont pas 
soumis leurs rapports sur les hydrocarbures 

1) Ce point a été discuté lors 
de plusieurs réunions de 
l’Organe de contrôle de 
gestion 

2) L’Organe de contrôle de 
gestion a examiné les avis 
juridiques fournis et a 
conclu qu’il est possible 
d’émettre des factures 
sur la base d’estimations 
et recommande que la 
question soit portée à 
l’attention des 
Assemblées  

3) Consultations sur les 
projets de résolutions de 
l’Assemblée concernant 
les mesures à prendre en 
cas de non‐soumission 
des rapports sur les 
hydrocarbures – réunions 
d’avril et de juin  

Activité 
occasionnelle 

Le Secrétariat et 
tous les 

membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 



 

IOPC/NOV23/5/6, appendice I, page 3 
 

2.7 
Fonctionnement des directives sur les 
demandes de faible montant – sinistre du Hebei 
Spirit 

Avril 2023 – Présentation du 
Secrétariat sur l’utilisation 

des directives 

Activité 
occasionnelle 

Le Secrétariat et 
tous les 

membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

2.8 
Plans de remplacement au Service des finances 
et de l’administration  

Renseignements fournis lors 
de la réunion d’avril 2022 

Activité 
occasionnelle 

Le Secrétariat et 
tous les 

membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

2.9 
Aperçu de la procédure de traitement des 
demandes d’indemnisation 

Au moment de la réunion 
de décembre 2022 

Activité 
occasionnelle 

Dispositions à 
prendre avec le 
Secrétariat 

en coopération 
avec la 

Présidente de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

3  Examen par l’Organe de contrôle de gestion des rapports et des états financiers des FIPOL  Responsable(s) 

3.1 
Examen de la présentation des états financiers 
et de la politique comptable 

Annuellement 

Réunion de décembre de 
l’Organe de contrôle de 

gestion 

Activité 
centrale 

Tous les 
membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

3.2  Examen des états financiers 

Annuellement 

Réunion d’avril de l’Organe 
de contrôle de gestion 

Activité 
centrale 

Tous les 
membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

3.3 
Suivi de la mise en œuvre des Normes 
comptables internationales du secteur public 
(IPSAS) 

En permanence 
Activité 
centrale 

Tous les 
membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

 

4 
Activités menées par l’Organe de contrôle de gestion pour favoriser la compréhension et 
l’efficacité de la fonction de vérification au sein des FIPOL 

Responsable(s) 

4.1 
Organisation  d’un  cadre  de  discussion  sur  la 
gestion/les  systèmes  financiers,  la  gestion  des 
risques et la vérification extérieure 

Réunions de l’Organe de 
contrôle de gestion tout au 

long de l’année 

Activité 
centrale 

Tous les 
membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

4.2 
Rapport annuel aux organes directeurs sur les 
activités mandatées 

Annuellement 

Session ordinaire 

Activité 
centrale 

Présidente/Tous 
les membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

4.3 
Réunion de l’Organe de contrôle de gestion 
avec l’Organe consultatif sur les placements 

Semi‐annuellement ou 
annuellement, s’il y a lieu, 

Activité 
centrale 

Tous les 
membres de 



 

IOPC/NOV23/5/6, appendice I, page 4 
 

lors des réunions de 
décembre/juin de l’Organe 
de contrôle de gestion 

l’Organe de 
contrôle de 

gestion/Tous les 
membres de 
l’Organe 

consultatif sur 
les placements 

4.4 
Étude/promotion de l’adoption des meilleures 
pratiques des comités de vérification 

En permanence 
Activité 
centrale 

Tous les 
membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

4.5 

Mesures en faveur de communications 
efficaces entre l’Organe de contrôle de gestion, 
le Secrétariat, les organes directeurs, l’Organe 
consultatif sur les placements, etc. 

En permanence 
Activité 
centrale 

Tous les 
membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

4.6 
Examen triennal du fonctionnement de 
l’Organe de contrôle de gestion 

1) Processus 
d’auto‐évaluation de 
l’Organe de contrôle de 
gestion et rapport 
présenté aux organes 
directeurs en décembre 
2020, y compris la 
réponse de l’Organe de 
contrôle de gestion aux 
recommandations du 
Commissaire aux 
comptes 

Activité 
centrale/ 

Par rotation 

Présidente 
/Experte 

extérieure/ 

Tous les 
membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

    

2) Les organes directeurs 
ont décidé de maintenir 
le mandat et la 
composition actuels de 
l’Organe de contrôle de 
gestion 

3) Élaboration par le 
septième Organe de 
contrôle de gestion d’un 
format pour le nouvel 
examen et remise du 
rapport aux organes 
directeurs aux sessions 
de novembre 2023 

   

4.7 
Présentation du système de traitement des 
demandes d’indemnisation et des mesures 
internes mises en place pour limiter la fraude 

Réunion de juillet 2022 
Activité 
centrale 

Secrétariat 

5 
Gestion par l’Organe de contrôle de gestion du processus de sélection du Commissaire aux 
comptes 

Responsable(s) 

5.1  Déclaration annuelle aux organes directeurs 

Annuellement, dans le cadre 
du rapport annuel de la 
Présidente de l’Organe de 

contrôle de gestion 

Activité 
centrale 

Présidente 
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5.2 
Préparation du processus de sélection et 
recommandation aux organes directeurs 

Processus  pour  le  prochain 
cycle  de  vérification 
présenté  aux  organes 
directeurs en octobre 2022. 
Les  organes  directeurs  ont 
accepté  la  recommandation 
de  l’Organe  de  contrôle  de 
gestion  de  prolonger  le 
contrat  de  BDO  de  deux 
années  supplémentaires  à 
l’issue  du  contrat  en  cours. 
Document  sur  la  procédure 
de sélection à présenter aux 
sessions de novembre 2023 
des organes directeurs. 

Par rotation 

Expert extérieur 

Tous les 
membres de 
l’Organe de 
contrôle de 
gestion 

6 
L’Organe de contrôle de gestion entreprendra toute autre tâche ou activité demandée par les 
organes directeurs des Fonds 

Responsable(s) 

6.1 
Assureurs n’appartenant pas à 
l’International Club 

Voir le point 2.4 
Voir le point 

2.4 

Tâche 
préliminaire 

achevée. Autres 
travaux à définir 

 
 

* * * 
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COMPOSITION ET MANDAT DE L’ORGANE DE CONTRÔLE DE GESTION COMMUN 
DU FONDS DE 1992 ET DU FONDS COMPLÉMENTAIRE 

 

(MODIFIÉS EN AVRIL 2019) 

 

COMPOSITION 

1  Les membres de l’Organe s’acquittent de leurs fonctions en toute indépendance et dans l’intérêt de 
l’ensemble des Organisations et ne peuvent recevoir aucune instruction de qui que ce soit, y compris 
de leur gouvernement. 

2  L’Organe  de  contrôle  de  gestion  se  compose  de  sept  membres  élus  par  l’Assemblée  du 
Fonds de 1992 : six à titre personnel désignés par les États Membres du Fonds de 1992 et un, à titre 
personnel,  sans  relation  avec  les  Organisations  (un  ‘expert  extérieur’)  ayant  les  connaissances 
spécialisées et l’expérience requise en matière de finances et de contrôle de gestion, désigné par le 
Président de l’Assemblée du Fonds de 1992. Les désignations, accompagnées du curriculum vitae du 
candidat, sont communiquées à l’Administrateur en réponse à une invitation de ce dernier à procéder 
à ladite désignation. Le Président de l’Assemblée du Fonds de 1992 propose, en concertation avec le 
Président  de  l’Assemblée  du  Fonds  complémentaire,  pour  examen  et  approbation  des  organes 
directeurs,  les noms de deux des membres élus de  l’Organe de contrôle de gestion pour assurer 
la présidence et la vice‐présidence dudit Organe. 

3  Les membres de  l’Organe ont un mandat de  trois ans,  renouvelable une  fois. Si  les désignations 
à l’élection de  l’Organe de contrôle de gestion ne devaient pas permettre, en un  tour de scrutin, 
de pourvoir  les  postes  vacants,  les membres  actuels  dudit  Organe  ayant  exercé  deux mandats 
peuvent être réélus pour un mandat supplémentaire unique, à condition d’être désignés par au moins 
un des États Membres du Fonds de 1992. L’expert extérieur a un mandat de trois ans, renouvelable 
deux fois. 

4  Les frais de voyage et de séjour des membres de l’Organe sont pris en charge par les Organisations. 
L’Assemblée du Fonds de 1992 se prononce, épisodiquement, sur le montant des émoluments versés 
aux  six membres  élus  et  les  honoraires  payés  à  l’expert  extérieur.  Le  calendrier  et  le mode  de 
paiement sont convenus entre l’Organe de contrôle de gestion et l’Administrateur. 

MANDAT 

5  L’Organe de contrôle de gestion a pour mandat : 

a)  d’analyser  l’adéquation et  l’efficacité des systèmes  financier et de gestion des Organisations, 
de l’établissement  des  rapports  financiers,  des  contrôles  internes,  des  procédures 
opérationnelles, de la gestion des risques et des sujets connexes ; 

b)  de faire mieux comprendre et de rendre plus efficace au sein des Organisations la fonction de 
contrôle de  gestion et de  servir de  cadre à  la discussion des  sujets mentionnés à  l’alinéa a) 
ci‐dessus et des questions soulevées dans le rapport du Commissaire aux comptes ; 

c)  de discuter avec le Commissaire aux comptes de la nature et de l’étendue de chaque vérification 
à venir et de fournir des éléments pour l’élaboration du plan stratégique de vérification ; 

d)  d’examiner les états et rapports financiers des Organisations ; 
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e)  d’examiner tous les rapports pertinents du Commissaire aux comptes, y compris les rapports sur 
les états financiers des Organisations et formuler les recommandations appropriées à l’intention 
des organes directeurs des Fonds ; 

f)  de gérer le processus de sélection du Commissaire aux comptes ; et 

g)  d’entreprendre  toute  autre  tâche  ou  activité,  comme  demandé  par  les  organes  directeurs 
des Fonds. 

6  Le  Président  de  l’Organe  rend  compte  des  travaux  de  ce  dernier  à  chaque  session  ordinaire  de 
l’Assemblée du Fonds de 1992 et de l’Assemblée du Fonds complémentaire. 

7  Tous les trois ans, l’Assemblée du Fonds de 1992 et l’Assemblée du Fonds complémentaire revoient 
le  fonctionnement  de  l’Organe  de  contrôle  de  gestion  et  son  mandat  en  s’appuyant  sur  un 
rapport d’évaluation établi par le Président de l’Organe. 

 

 

* * * 
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Déclaration de l’Organe de contrôle de gestion concernant l’efficacité 
de la relation entre les FIPOL et le Commissaire aux comptes 

 

Conformément à la directive des organes directeurs des FIPOL présentée lors de leurs sessions d’octobre 2010, 
l’Organe  de  contrôle  de  gestion  est  resté  attentif  à  l’efficacité  avec  laquelle  le  Commissaire  aux  comptes 
s’acquitte de ses responsabilités envers les FIPOL. À cet égard et pour la période considérée, l’Organe de contrôle 
de gestion  juge pertinentes et exhaustives  la structure,  la méthode,  la portée et  la couverture du processus 
de vérification des comptes.  

L’Organe de contrôle de gestion estime que l’examen des états financiers réalisé par le Commissaire aux comptes 
est  approfondi  et  systématique.  L’Organe  de  contrôle  de  gestion  a  également  noté  avec  satisfaction  que 
le Commissaire aux comptes a continuellement travaillé sur la communication afin de s’assurer que les résultats 
du processus de vérification soient communiqués avec clarté et en temps voulu. Le travail du Commissaire aux 
comptes et  les résultats de  la vérification des états financiers contribuent à assurer  le respect des politiques, 
des règlements, des normes et des procédures comptables des FIPOL.  

L’Organe de contrôle de gestion constate que le travail d’examen des procédures et des processus opérationnels 
par le Commissaire aux comptes est utile pour veiller à l’adéquation des contrôles internes. L’Organe de contrôle 
de gestion estime que le Commissaire aux comptes exerce ses fonctions selon une approche indépendante et 
objective, tout en entretenant des relations efficaces et professionnelles avec l’Administrateur et le Secrétariat. 
De même,  la  relation  de  travail  entre  le  Commissaire  aux  comptes  et  l’Organe  de  contrôle  de  gestion  est 
constructive et adéquatement orientée. Dans l’ensemble, l’Organe de contrôle de gestion est d’avis que le travail 
réalisé par le Commissaire aux comptes a été efficace et apporte une valeur concrète aux opérations des FIPOL. 

David Eagles de BDO a été  le facteur constant assurant  la qualité de  la vérification et  l’Organe de contrôle de 
gestion a pu, tout au long des années de service de celui‐ci, s’appuyer sur ses conseils et bénéficier de l’esprit de 
coopération qui est le sien. À l’aube de son départ à la retraite, l’Organe de contrôle de gestion lui adresse ses 
remerciements ainsi que ses meilleurs vœux pour l’avenir. 

 

* * * 
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GOUVERNANCE D’ENTREPRISE 
ÉVOLUTIONS DES MEILLEURES PRATIQUES POUR LES ORGANES DE CONTRÔLE DE GESTION (juin 2023) 

  

1. L’une des fonctions de l’expert extérieur membre de l’Organe de contrôle de gestion des FIPOL consiste 
à suivre l’évolution de la gouvernance des entreprises à l’échelle mondiale et de formuler des conseils au 
sujet de la meilleure pratique actuelle dans la mesure où elle influe sur le mandat de l’Organe de contrôle 
de gestion et son fonctionnement. 

2. Un examen a été entrepris au vu de propositions de nouvelles révisions des codes de  la gouvernance 
d’entreprise depuis l’examen précédent en 2020.  

Historique 

1. Les comités d’audit ont vu le jour dans le cadre du modèle anglo‐saxon de gouvernance d’entreprise, mais 
ont évolué depuis pour devenir partie intégrante de la structure de la gouvernance dans le secteur public, 
les organisations internationales et les organisations intergouvernementales. Si les principes de base sur 
lesquels  reposent  ces  organisations  sont  permanents,  la  portée  exacte  et  le  fonctionnement  de  ces 
comités ont été adaptés en fonction de l’évolution de la situation et se sont développés en particulier à 
partir de la crise financière de 2008 et à la suite de divers scandales de gouvernance qui ont secoué le 
monde des affaires. De nouveaux changements issus d’examens officiels menés par les pouvoirs publics 
ces quatre dernières années ont entraîné de nouvelles propositions de modification de  la  législation 
britannique sur la gouvernance. 

2. En  raison de  l’importance du  secteur des  services  financiers au Royaume‐Uni,  le cadre  réglementaire 
correspondant englobe les activités des comités d’audit et, par voie de conséquence, a fait l’objet de la 
dernière révision en date pour les motifs mentionnés plus haut. C’est pour cette raison que le système 
de gouvernance d’entreprise appliqué au Royaume‐Uni a été pris comme référence. 

3. Le Code britannique de  la gouvernance d’entreprise a été  révisé en 2012, 2014, 2016 et 2018 et des 
projets récents de mise à jour ont été publiés début juin 2023. Pour envisager la situation des FIPOL, une 
liste  de  contrôle  de  la meilleure  pratique  actuelle/de  l’activité  requise  a  été  utilisée,  accompagnée 
d’observations  sur  la  position  des  FIPOL.  Cette  liste  de  contrôle,  qui  est  reproduite  dans  le  présent 
appendice,  exclut  ou  adapte  les  critères  qui  sont  applicables  aux  personnes morales. Un  guide  des 
meilleures  pratiques  dans  le  secteur  public  a  également  été  étudié,  ainsi  que  la  norme  minimale 
applicable aux comités d’audit, récemment publiée, s’agissant du Commissaire aux comptes.  
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Grille de critères 
 
Bien que ces  informations puissent être  recueillies de manière  formelle ou  informelle,  il est  recommandé 
d’utiliser une grille de critères, qui sert de base à une analyse structurée. Les mesures suivantes concernant le 
fonctionnement de l’Organe de contrôle de gestion sont proposées :  
 

1. Compréhension :  
 des activités et risques fondamentaux des Organisations  
 du cadre de gestion des risques des FIPOL  
 des modalités d’obtention des assurances  
 des modalités d’exécution de la gouvernance au sein de l’Organisation  
 des grands enjeux financiers ressortant des états financiers  

 

2. Relations :  
 Qualité des échanges avec les Commissaires aux comptes  
 Qualité des relations avec le Secrétariat  
 Qualité des relations avec d’autres entités (p. ex. Organe consultatif sur les placements)  
 Qualité de la communication avec les organes directeurs  
 Rôle et efficacité du Président de l’Organe de contrôle de gestion  

 

3. Processus :  
 Priorité accordée aux enjeux qui comptent  
 Qualité des processus  

 -Mandat  
 -Fixation et contenu de l’ordre du jour  
 -Informations fournies aux membres (contenu et délais)  
 -Convocation de participants et d’invités adéquats  
 Nombre suffisant de réunions et disponibilité suffisante des membres  

 Rigueur du débat  
 Accès à des conseils d’experts/indépendants  

 

4. Meilleures pratiques :  
 Étude et adaptation des meilleures pratiques des comités d’audit 

 

5. Autres : 
 Tout autre point ou préoccupation du répondant. 
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MEILLEURE PRATIQUE ACTUELLE et ORGANE DE CONTRÔLE DE GESTION DES FIPOL  
 
MEILLEURE PRATIQUE – POSITION DES FIPOL 
 
Création et mandat 

Composition 

L’Organe de contrôle de gestion comprend‐il au moins 
trois  membres  indépendants ?  Les  nominations  se 
font‐elles de manière indépendante ?  
 
 
Les nominations se font‐elles pour une durée de trois 
ans (renouvelables jusqu’à deux fois) ?  
 
 
 
 
L’un  des  membres  au  moins  dispose‐t‐il  d’une 
expérience  récente  et  pertinente  dans  le  domaine 
financier, y compris sous la forme d’une participation à 
une société comptable spécialisée de renom ?  

L’Organe de contrôle de gestion compte actuellement 
six membres élus par les organes directeurs et un expert 
extérieur désigné sur la recommandation du Président 
de l’Assemblée du Fonds de 1992.  
 
Les nominations se font pour un mandat de trois ans, 
renouvelable une  fois pour  les membres élus, et deux 
fois  pour  l’expert  extérieur,  qui  doit  disposer  d’une 
expérience  récente  et  pertinente  dans  le  domaine 
financier.  
 
Le  septième Organe  de  contrôle  de  gestion  compte 
également  deux membres  élus  ayant  une  expérience 
financière,  en  plus  de  l’expert  extérieur  désigné  par 
l’Assemblée.  Tous  les  membres  élus  doivent 
comprendre  le  fonctionnement  des  Fonds  et 
l’environnement dans lequel ils opèrent. 

Mandat  

Le mandat écrit spécifie‐t‐il notamment  les éléments 
suivants :  

1. Contrôle de  l’intégrité des états  financiers, avec 
examen  des  décisions  marquantes  en  matière 
d’information financière ?  

2. Examen des contrôles  financiers  internes et des 
systèmes de  contrôle  interne  et de  gestion des 
risques des Fonds ?  

3. Suivi  et  examen  de  l’efficacité  de  la  fonction 
d’audit interne ?  

4. Soumission  de  recommandations  aux  organes 
directeurs concernant la nomination, le niveau de 
rémunération et les conditions de recrutement du 
Commissaire aux comptes ? 

5. Examen  et  vérification  de  l’indépendance,  de 
l’objectivité et de l’efficacité du processus d’audit 
du Commissaire aux comptes ?  

6. Définition  de  la  politique  à  suivre,  lors  du 
recrutement du Commissaire aux comptes, pour 
l’amener  à  assurer  des  services  autres  que 
l’audit ?  

7. Compte  rendu  aux  organes  directeurs  de  la 
manière  dont  l’Organe  s’est  acquitté  de  ses 
responsabilités ?  

 
 
 
Le  mandat  de  l’Organe  de  contrôle  de  gestion 
correspond aux critères énumérés, hormis  le  fait qu’il 
n’existe pas de politique officielle concernant le recours 
au Commissaire aux comptes pour des services autres 
que l’audit. Cependant, compte tenu de l’évolution des 
normes  déontologiques  au  Royaume‐Uni  depuis  le 
dernier examen triennal, la liste des services autorisée 
est  très  limitée.  Ce  point  est  examiné  chaque  année 
dans le cadre de la vérification de son indépendance.  
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Réunions  

Le Président décide‐t‐il, en concertation avec le 
Secrétariat, de la fréquence et de la date des réunions 
de l’Organe de contrôle de gestion ?  
 
1. L’Organe de contrôle de gestion décide‐t‐il qui 

assistera aux réunions ?  
2. Le temps alloué aux débats est‐il suffisant ?  
3. Un temps suffisant sépare‐t‐il les réunions de 

l’Organe de contrôle de gestion et celles de 
l’Assemblée pour rendre compte des questions 
abordées de manière appropriée ?  

4. L’Organe de contrôle de gestion se réunit‐il, au 
moins une fois par an, avec le Commissaire aux 
comptes, sans la présence de membres du 
Secrétariat, pour traiter des questions relatives à 
son mandat et des questions que pourrait 
soulever l’audit ?  

5. Le Président (et d’autres membres) restent‐ils en 
contact avec des personnages clefs de la 
gouvernance ?  

6. L’Organe de contrôle de gestion s’est‐il adapté 
au format des réunions virtuelles pendant la 
pandémie de COVID‐19 ? 

7. L’Organe de contrôle de gestion a‐t‐il continué à 
fonctionner efficacement et réussi à animer les 
discussions avec le Secrétariat et le Commissaire 
aux comptes pendant ses réunions malgré les 
difficultés rencontrées pendant la pandémie de 
COVID‐19 ? 

 
 
 
 
Oui à toutes les questions.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Il  a  été  noté  que  le  septième Organe  de  contrôle  de 
gestion s’était très bien adapté aux modalités de travail 
virtuelles  et  qu’il  était  toujours  en mesure  d’assurer 
efficacement le contrôle prévu par son mandat.  

Ressources  

L’Organe de contrôle de gestion dispose‐t‐il de 
ressources suffisantes pour s’acquitter de ses 
fonctions ?  
 
L’Organe de contrôle de gestion a‐t‐il accès au 
Secrétariat pour les questions le concernant ?  
 
 
 
L’Organe de contrôle de gestion reçoit‐il des 
informations et des documents dans des délais 
suffisants pour lui permettre d’examiner les questions 
abordées comme il convient ?  
 

Oui.  
 
 
 
Oui, si ce n’est que, parfois, pour des raisons pratiques, 
les  documents  ne  peuvent  pas  être  distribués 
suffisamment longtemps avant les réunions.  
 
 
Oui. 
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L’Organe de contrôle de gestion est‐il en mesure 
d’obtenir des avis de manière indépendante s’il 
estime raisonnablement nécessaire de le faire ?  

Aucune  disposition  officielle  n’autorise  l’Organe  de 
contrôle de gestion à rechercher un avis  indépendant, 
mais il existe une voie de communication directe entre 
l’Organe  de  contrôle  de  gestion  et  les  organes 
directeurs  qui  peut  être  utilisée  si  les  circonstances 
l’exigent. De plus, des conseils  juridiques externes ont 
été mis à disposition sur des points essentiels, selon que 
de besoin. 

Compétences et formation  

Existe‐t‐il  des  critères  officiels  d’évaluation  pour  la 
nomination des membres de  l’Organe de contrôle de 
gestion,  et  les membres  de  l’Organe  de  contrôle  de 
gestion  bénéficient‐ils  de  cours  d’initiation  et  de 
formation appropriés au moment de leur nomination ?  

 

 

La compréhension du fonctionnement de 
l’Organisation est‐elle régulièrement remise à jour et 
une formation à l’information financière est‐elle 
assurée ?  

Les procédures actuelles d’élection ne précisent pas les 
compétences exigées, mais  la question a été abordée 
par  le  passé  dans  la  communication  de  l’Organe  de 
contrôle de gestion sur les compétences requises (voir 
document IOPC/OCT13/6/2). Un cours d’initiation et de 
formation  a  été  donné  aux  membres  du  septième 
Organe de contrôle de gestion et sera reconduit pour le 
huitième Organe de contrôle de gestion.  
 

Il n’existe pas de programmes officiels de  formation, 
mais  les membres de  l’Organe de contrôle de gestion 
assistent  régulièrement, à  tour de  rôle, aux  réunions 
des  organes  directeurs,  ce  qui  leur  permet  de  se 
maintenir  au  courant  du  fonctionnement  de 
l’Organisation et des activités en cours. Les réunions de 
l’Organe  de  contrôle  de  gestion  comprennent  des 
présentations  détaillées  de  l’Administrateur  sur  les 
travaux des Fonds. En outre, l’expert extérieur propose 
à  ses  collègues  des  points  détaillés  sur  les  questions 
d’information financière.  

Relations avec les organes directeurs  

L’Organe de contrôle de gestion examine‐t‐il chaque 
année son mandat et sa propre efficacité, et 
recommande‐t‐il des changements éventuels ? 
 
 
 
L’Organe de contrôle de gestion rend‐il compte aux 
organes directeurs de la manière dont il s’est acquitté 
de ses responsabilités, et notamment concernant :  
 

a) les questions importantes liées aux états 
financiers ; 

 

b) l’évaluation de l’efficacité de la fonction de 
vérification extérieure ; et 

  

c) toutes les autres questions importantes ou qui 
lui ont été déléguées ?  

L’Organe  de  contrôle  de  gestion  n’examine  pas 
officiellement  son mandat  chaque  année, mais  rend 
compte de chaque question de manière détaillée. Il est 
procédé  à  une  auto‐évaluation  dans  le  cadre  de 
l’examen triennal de son fonctionnement.  
 
Oui. De manière détaillée.  
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Rôle et responsabilités  

Information financière 

L’Organe  de  contrôle  de  gestion  examine‐t‐il  les 
aspects  importants de  l’information  financière et des 
décisions  prises  lors  de  l’établissement  des  états 
financiers ?  
 
Compte  tenu  de  l’opinion  du  Commissaire  aux 
comptes, l’Organe de contrôle de gestion examine‐t‐il 
l’adéquation  des  politiques  comptables  et  des 
décisions correspondantes des Fonds ?  
 
L’Organe de contrôle de gestion examine‐t‐il  la clarté 
et  le caractère approfondi des données figurant dans 
les états financiers ?  
 
L’Organe de contrôle de gestion examine‐t‐il d’autres 
informations  (par  exemple  les  déclarations  de 
l’Administrateur)  qui  accompagnent  les  états 
financiers ?  

Oui,  par  le  biais  de  l’examen  du  rapport  que  le 
Commissaire  aux  comptes  adresse  à  l’Organe  de 
contrôle  de  gestion  et  d’un  commentaire  financier 
présenté par l’expert extérieur.  
 
Oui, principalement par  le biais du  travail de  l’expert 
extérieur.  
 
 
 
Oui, comme plus haut.  
 
 
 
Oui. 

Lancement d’alerte  

L’Organe  de  contrôle  de  gestion  examine‐t‐il  les 
dispositifs  qui  permettraient  aux  membres  du 
personnel,  à  titre  confidentiel,  d’exprimer  des 
inquiétudes  concernant  d’éventuelles  irrégularités 
dans l’information financière ou d’autres questions ? 

Le Secrétariat a effectivement des dispositions et des 
procédures de  lancement d’alerte, mais qui n’ont pas 
été examinées par  le septième Organe de contrôle de 
gestion et devraient être incluses dans le plan de travail 
du huitième Organe de contrôle de gestion.  

Contrôles internes et systèmes de gestion des risques  

L’Organe  de  contrôle  de  gestion  examine‐t‐il  les 
contrôles financiers internes et les systèmes de gestion 
des risques des Fonds ?  
 
 
 
L’Organe de contrôle de gestion reçoit‐il des rapports 
du Secrétariat sur l’efficacité des contrôles mis en place 
et  les  résultats des essais effectués par  les auditeurs 
internes et les Commissaires aux comptes ?  
 
L’Organe  de  contrôle  de  gestion  examine‐t‐il  les 
sections du rapport annuel qui portent sur le contrôle 
interne et la gestion des risques ?  
 
 
 
 
 
 

Oui,  il  examine  les  contrôles  internes  par  le biais  du 
rapport que lui adresse le Commissaire aux comptes et 
de  l’évaluation de  l’Administrateur, et  la gestion des 
risques par le biais du processus de gestion des risques 
des Fonds.  
 
Oui.  
 
 
 
 
Cette question n’est pas officiellement  examinée par 
l’Organe  de  contrôle  de  gestion  au  titre  de  son 
programme  de  travail,  si  ce  n’est  pas  le  biais  du 
Commissaire aux comptes, dans le cadre de la nouvelle 
norme d’audit ISA 315, et par les rapports transmis par 
le Secrétariat, comme noté plus haut. L’établissement 
de rapports sur  les contrôles devra être examiné plus 
avant par le huitième Organe de contrôle de gestion.  
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L’Organe de contrôle de gestion estime‐t‐il que des 
politiques et des procédures de lutte contre la fraude 
ont été mises en place et qu’elles sont efficaces ?  

Il faudra envisager d’intégrer l’évaluation du risque de 
fraude au programme de travail du huitième Organe 
de contrôle de gestion. 

Fonction d’audit interne  

L’Organe de contrôle de gestion vérifie‐t‐il et 
examine‐t‐il l’efficacité de la fonction d’audit interne ?  
 
 
 
 
 
En l’absence de fonction d’audit interne, l’Organe de 
contrôle de gestion examine‐t‐il chaque année si ce 
besoin existe avant de faire rapport aux organes 
directeurs ?  

La  fonction  d’audit  interne  est  assurée  par  des 
consultants  extérieurs  qui  mettent  en  œuvre  un 
programme de travail ciblé, conçu par l’Administrateur 
et passé en revue par l’Organe de contrôle de gestion. 
Les rapports sont examinés par l’Organe de contrôle de 
gestion.  
 
Non applicable. 
 

Rôles et responsabilités – Audit externe  

Désignation et appel à candidatures  

L’Organe de contrôle de gestion est‐il responsable au 
premier chef de  l’élaboration d’une recommandation 
sur  la  nomination  et  le  renouvellement  des 
commissaires aux comptes ?  
 
 
 
L’Organe  de  contrôle  de  gestion  a‐t‐il  mené  le 
processus de sélection ?  
 
 
 
 
 
 
L’Organe  de  contrôle  de  gestion  évalue‐t‐il  chaque 
année  la procédure d’audit, son  indépendance et son 
efficacité, et explique‐t‐il comment  il procède pour  le 
faire ? 
 
L’Organe  de  contrôle  de  gestion  a‐t‐il  pris  les 
dispositions  nécessaires  préalablement  à  la 
nomination  des  prochains  Commissaires  aux 
comptes ?  

Oui. L’Organe de contrôle de gestion a sollicité en 2022 
l’approbation de l’Assemblée en vue d’accorder, du fait 
de  circonstances  exceptionnelles  sur  le marché  de  la 
vérification externe, une prolongation de deux ans du 
contrat de l’actuel Commissaire aux comptes, BDO.   
 
Sans objet pour l’Organe de contrôle de gestion actuel, 
dont  le mandat prévoit toutefois qu’il est responsable 
du  processus  d’évaluation  en  vue  de  la  sélection  du 
Commissaire  aux  comptes.  Le  huitième Organe  de 
contrôle  de  gestion  sera  chargé  de  la  sélection  du 
Commissaire aux comptes pour la période 2026‐2028.  
 
Oui.  
 
 
 
 
Oui. Une procédure d’appel à candidatures sera lancée 
auprès  des  sociétés  d’audit/services  nationaux  de 
vérification  des  comptes  considérés  comme  ayant  la 
connaissance  du  secteur,  une  compréhension  des 
Organisations et l’expérience pertinente. 
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Conditions de service et rémunération  

L’Organe de contrôle de gestion approuve‐t‐il les 
conditions de service et la rémunération qui sera 
versée au Commissaire aux comptes ?  
 
 
 
L’Organe de contrôle de gestion s’est‐il assuré que les 
honoraires correspondent à l’exécution d’un audit 
efficace ?  

Oui  en  ce  qui  concerne  les  conditions  de  service. 
La rémunération  est  négociée  par  le  Secrétariat  et 
examinée par  l’Organe de contrôle de gestion dans  le 
cadre  de  l’appel  à  candidatures  ou  du  processus 
d’examen.  
 
Pour le dernier examen des résultats, les honoraires 
faisaient partie de l’évaluation.  
 

Indépendance et renouvellement des associés  

L’Organe de contrôle de gestion évalue‐t‐il chaque 
année l’indépendance et l’objectivité du Commissaire 
aux comptes ?  
 
L’Organe de contrôle de gestion obtient‐il de la 
société d’audit des informations sur les politiques et 
les procédures suivies pour préserver l’indépendance 
et vérifier le respect des prescriptions en matière de 
renouvellement des associés et du personnel ?  
 
L’Organe de contrôle de gestion a‐t‐il élaboré et 
recommandé aux organes directeurs une politique 
concernant la prestation par le Commissaire aux 
comptes de services autres que l’audit ?  

Oui, en s’appuyant sur un rapport du Commissaire aux 
comptes sur la question.  
 
 
Oui. 
 
 
 
 
 
La question ne s’est pas posée.  
 

Cycle de vérification annuel  

L’Organe de contrôle de gestion veille‐t‐il à ce que des 
plans appropriés soient en place au début de chaque 
cycle annuel de vérification ?  
 
L’Organe de contrôle de gestion estime‐t‐il que le plan 
de travail d’ensemble du Commissaire aux comptes, y 
compris le degré d’importance des questions à traiter 
et les ressources proposées, correspond à la portée de 
sa mission ?  
 
L’Organe de  contrôle de gestion examine‐t‐il avec  le 
Commissaire  aux  comptes  les  conclusions  de  ce 
dernier ?  
 
L’Organe de contrôle de gestion examine‐t‐il  la  lettre 
de déclaration d’audit avant que l’Administrateur ne la 
signe ?  
 
L’Organe de contrôle de gestion examine‐t‐il le rapport 
du Commissaire aux comptes aux organes directeurs ?  
 

Oui.  
 
 
 
Oui.  
 
 
 
 
 
Oui.  
 
 
 
Oui.  
 
 
 
Oui. 
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L’Organe de contrôle de gestion évalue‐t‐il l’efficacité 
de la procédure d’audit à la fin du cycle de la manière 
suivante :  

a) en s’assurant que le plan a été mis en œuvre ;  
b) en  vérifiant  la  fermeté  du  dialogue  entre  le 
Commissaire aux comptes et l’Organe de contrôle 
de gestion ;  
c) en  obtenant  un  retour  d’informations  sur  les 
performances de la fonction financière ; et 
d) en déterminant si  le Commissaire aux comptes 
dispose  d’une  bonne  compréhension  du 
fonctionnement de l’Organisation ? 

Oui à toutes les questions.  
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